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II
Nos Très Chers Frères,

C’est votre évêque qui vient à vous, qui veut vous 
prouver qu’il pense à vous, qu’il vous aime. Et c’est 
pour cela qu’il sent le besoin d’attirer votre attention 
sur un des principaux devoirs que vous avez à remplir 
pour être agréables à Dieu.

Ce devoir, un trop grand nombre paraissent l’oublier 
ou du moins ils n’en tiennent pas compte suffisamment. 
Nous pouvons dire avec vérité ce que saint Jean-Bap
tiste disait à ses contemporains : “Il y a parmi nous un 
homme que vous ne connaissez pas, médius vestrum 
état quem nescitis.” Chaque jour il descend sur nos 
autels comme il descendait jadis sur les rives du Jour
dain. Il se mêle à la foule, il l’appelle tendrement, il 
la regarde avec un triste et doux sourire, il lui montre 
ses mains chargées de bienfaits et fleuries de miracles. 
Mais la foule semble ne pas comprendre ; elle a l’air 
de ne rien voir, de ne rien entendre; elle s’éloigne trop 
souvent de lui, courbée sous le poids de ses douleurs et 
de ses péchés. Et pourtant, afin de se redresser dans 
la joie et dans la force, elle n’aurait besoin que d’aller à 
Jésus et de se nourrir du pain que pour elle II multiplie 
tous les jours.

Voilà pourquoi, ému de pitié pour ces pauvres 
gles qui passent à côté de la vie sans le savoir ; ému de 
compassion pour l’admirable Inconnu du Tabernacle, 
qui demande toujours des consolateurs, S. S. Pie X sup
plie les pasteurs des_âmes de rappeler souvent aux fidè
les qu’il réside silencieux au milieu d’eux Celui pour qui 
ont été construites les magnifiques cathédrales, Celui 
devant lequel les Rois abaissent leur couronne, les sa
vants leur génie, Celui qui a jeté les mondes dans l’es
pace et qui les gouverne, Celui qui de son ciseau mysté
rieux a sculpté la belle statue humaine en l’animant de 
son souffle.

Le Souverain Pontife veut que les prêtres s’efforcent 
de persuader leurs fidèles que Jésus est toujours là dans 
le Tabernacle pour eux, pour leur donner sa lumière, sa 
force, sa grâce, sa vie. S’ils sont dans les ténèbres, Il

aveu-


